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1 vendre en Mars et Avril

plus grand assortiment, les meil
leurs patrons, et le meilleur 

marche d’Ottawa.

Le

A Bots, la verge et plus.

i ‘“l'US DE 50 CAISSES
De üoBTelles et Jelles Merchandises, que nous arons Importées 

directement de FHANCK, D’ANCLKTKItltE et des ETATS-UNIS. 
Tormoa > OOMPTAOTP.

Il 1

bI 1

E. VEZINA J. B- AHlÀti
Peintre Décorateur et Taplsss! i-zMagasin d’Épiceriesz- VIKNT DK RKOBVOIR

PAR EXCELLENCE.
---------- )—(----------

Le soussigné informe le public en géné
ral qu'il rient de faire de

Grandes Ameliorations
A son établissement, ae

%
ROULEAUX DE TAPISSERIES

do tous les patrons et de tous les goûts, 
arec bordures appropriées.

La vente fret faite à 115 POUR CENT 
meilleur marché quo partout ailleurs.

—AUSSI—

£ TOILES POUR CHASSISNO 1*7 fl
»eCoin des ruei Dalhouiie et Water.

Mon stock d’épiceries est maintenant des
Pins complets et des mieux 

Aewortts.
Vous trouver©# à ce magasin Vous les 

Sirops Calmants et Médecines Patentées 
des meilleures maisons de l'Europe, Mont
réal et des Etats-Unis 

Mes dépenses d'administration sont très 
minimes, conséquemment les effets son 
rendus à

TOUTE CO' ■ R.
' M. A RIAL surveille lui-mêrne 
toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de set 
employés.

J. L. I GUM, L. L. B
AVOCAT 

124 Bue PBIMIIfALB, Hull

46 Rue DfCRRAI, Ottawa
Ottawa, 20 nor. 1884

20 POUR CENT
■Meilleur marché fu'«i/tf«urs-e*

tt. ■vezuta.
17* rnr Dwlhonole, Ottawa.

CHAPEAUX
DU PRINTEMPS

DIPHT1IER1NE
AiliTl-tilPKHTHBBlMlUK

SpieiAque centre la Diphtheric et 
autres maux de gorge 

Rien n’est meilleur pour guérir la eea- 
sumption ou à sa première pério le, la 

bronchite aiguë et chronique et lee 
rhumee

Venant d’être reçu, ne grand 
assortiment le CHAPEAUX dans 
les derniers go&ts et à des pris 
TRÈS RÉDUITS.

—AC»Sl— LA D1PHTHKKIE VAINCUE
Aux ravages de cette maladie terri Me 

et réputée incurable, on a trouvé nn remet- 
de qui n'a jamais failli. L’expérienee de 
plus de dix annnées de succès constante, 
et des centaines de certificats adressée à 
l'inventeur par des personnes notable* 
et dignes de foi attestent l’efflCiOite vrai 
ment étonnant de ce remède.

Préparé par le

Capot» de Oaenlekene, Para- 
plnlti. Câretilaire» Ca
en leheae penr Dame», ele.

'Une visite fit respectueusement
solicitée.

DR N. LACERTE,
LEVIS, P. Q.

la bouteille. Bn reste eàee 
B N* D

ELZKAK ALABIE,
71 B no Beltoe, Otter

i-
Rue Rideau17

A LOUËR PjLx: Mote.
lee pharmacieUn magniâque logement, au Ne. It rue 

Catbcart. Possession immédiate.
Pour ii.formatieas s’adresser ai Ne. VI 

rue Gathcart.

KPOT CHEZ

jUlllltM 4

a VENDRE
Une chance toute particulière. On 

offre en vente les propriétés suivantes, 
par paiements annue's ou par loyers :

Un demi lot, No 3*8-380 ru • St <Vndré.
Un demi ot, No 26 rue. h Joseph.
Bons litres conditions faciès.
A vendre, aussi, une machine à coud e.
8'adrester à Mme. M. K. Béiard, 152 

rue Dalhousie, • tlawa.
7 aviil 18*6—lm.

DEMANDE
On demande un homme marié, n’ayant 

pas d’enlant, pour travailler à la terre ou 
bûcher sur une ferme et prendre charg 
ne la maison et de trois ou quatre em
ployés Conditions avantageu es.

S’adres-er par lettre, Boite 415, ureau 
de Poste, Ottawa.

PATLNUIR A ROULETTES
“ ROYAL.”

PROGRAMME DE LA SEMAINE :
Attraits extraordinaires.

Lundi soir—Patinage général de 8 à 10.
Mardi soir—Grande course de 5 mill-s 

entre Billy Atkinson et Will Brunei. 
Enjeu de $150.

Mercredi soir—Concert choisi par la 
fanfare complète des Gardas, portée à 
quarante instruments.

Jeudi soir—Polo, Caps vs. Vies, en cinq 
parties, les trois meilleures.

Vendre li soir—Cou-se d’un mille.
Samedi soir—Cour.-e émouvante à deux 

et autres attractions locales.
Admission—Avant-midi et après-midi, 

10 cents, patins compris. Soirée—Dames 
dix cents, usage des patins 10 cent- ; 
Messieurs 15 cents, usage des patins 10

Ouvert—Matin, 10 à 12.
Après-midi—2 30 à 5.
Le soir—7 30 à 10.

O’BEILLY F KERFS.
Proprietaires.

A. I BENNIE,
Gérant.

Ü.H.I1.D
----------(O)-----------

Voulez-vous acheter un joli nouveau 
CHAPEAU ou BONNET de printemps 
pour votre femme, fille, sœur, cousine ou 
tante ? Pour la Façon, la Variété 
et le Prix allez au

“ CELEBRE ”

Ha
—or—

WOODCOCK,
SS BUE BPAPKS.

corps qui siégeront ensemble, m iis 
auront le droit de voter séparément, 
l'un formé des vingt huit pairs 
d’Irlande, l’autre comprenant les 
députés élus par le peuple Irlan 
dais.

La vice-royauté sera maintenue. 
Les jug s seront nommés par le 
gouvernement irlandais.

LE CANADA MORT DE MADAME LANGEVIN
Madame Edouard Langevin est 

morte cette après midi, de con
somption, à vingt-neuf ans.

Cet événement que n’ont pu em
pêcher ni la résistance de la vie 
dans sa fleur, ni la plus tendre sol
licitude, ni la science humaine, 
répand le deuil dans la ville, et 
plus d’un salon restera fermé 
longtemos, parce que celle que l’on 
y a vue briller par !a beauté et les 
grâces, n’est plus.

Grande, un peu frêle, avec un 
teint éclatant, de splendides yeux 
noirs, un sourire vif et doux, telle 
encore elle apparaissait dans les 
fêtes, l’an passe, attirant involon 
tairement les regards, recevant tous 
les hommages, digne de tous les 
respects. On ne savait qu’admirer 
le plus, ou l’amabilité de ses ma 
nières ou l’attrait de sou esprit. 
Elle était la délicatesse môme, la 
délicatesse pétrie de charité. Jusque 
dans ces conversations entre jeunes 
femmes après bal, où chacune vide 
son gai panier de folies et de re 
marques badines et piquantes, 
madame Langevin au contraire, 
observatrice meilleure, n’avait à 
donner que des louanges. En 
un mot, cette ravissante jeune 
femme fut le modèle de la dame 
cb retienne.

Elle emporte à la fois les regrets 
des compagnies brillantes au milieu 
desquelles elle a vécu et les cœurs 
d’une multitude de pauvres. Com
bien avait-elle visité d’infortunes, 
consolé d’afflictions, secouru de 
misères 1 C’ètaienl là ses lendemains 
de bals. On lui doit, entre autres 
choses, deux fondations : une 
société charitable d’Enfants de 
Marie et une Œuvre des Taberna
cles, toute nouvelle, active comme 
une réunion d’abeilles et qui mul
tiplie ses dons à nos églises indi
gentes. L’autre société, également 
florissante, remonte à six ou sept 
ans. Chaque lundi, depuis novem
bre jusqu’en nni, ses pieuses zéla 
trices, rassemblées chez les Damts 
de la Congrégation, confectionnent 
des vêtements pour de petits 
enfants, des communiantes, des 
veuves, des malades. Mille objets 
déjà ont été distribués par leurs 
mains, dans le secret de la cha
rité.

Ottawa et Hull, 9 Avril 188S

LEGISLATURE DK QUEBEC

La session de la législature de 
Québec s'est ouverte hier, à trois 
heures.

Le discours du trône parle du 
fléau de la var iole et des mesures 
prises par le gouvernement pour 
le combattre, mesures qui l’ont 
finalement contrôlé. Il constate, 
cependant, le besoin de réformes en 
matière de legislation hygiénique.

U touche ensuit ■ à la décision 
Conseil Privé sur la question des 
licenses Cette décision met fin à 
un conflit regrettable et assure à la 
province un contrôle absolu sur 
une de ses principales sources de 
revenu.

11 annonce que de nouvelles 
sommes seront demandées pour 
construire des chemins et des ponts 
dans les régions nouvellement ou 
vertes ; que le gouvernement sou
mettra un projet de loi pour lui 
permettre de faciliter la consti uc 
tion de certaines voies ferrées, 
dans l’intérêt public ; que le rap
port de l’enquête sur la vente du 
chemin de fer du Nord sera pro
duit ; que le ministère des chemins 
de fer sera aboli : que l’équilibre 
est rétabli dans les finances de la 
province ; que le projet de refonte 
des statuts provinciaux sera sou
mis à l’examen de la Chambre.

Il fait enfin allusion aux objets 
expédiés par le gouvernement à 
l’exposition de Londres et au « omité 
chargé d’étudier les limites nord et 
nord-est de la province

Celle session est la dernière du 
cinquième parlement.

En terminant, M. Gladstone a dit 
que le patriotisme local est un sen
liment louable, qui se concilie par
faitement avec la loyauté à 
l’Empire, et il a fait l’éloge 
de la loyauté du peuple irlan
dais qui a pourtant été sou
mise à des rudes épreuves. U a 
demandé à la Chambre de mettre
un terme aux dépenses excessives 
de l’administration actuelle de l’Ir
lande, qui ruine le tié or en même 
temps quelle démoralise le peuple. 
La concession du gouvernement 
responsable n’est pas de nature à 
ébranler ni à ffaiblir l’uniié : au 
contraire elle la fortifie. Il 
demande qu’on apprenne à se fier 
moins à des stipulations écrites sur 
le papier qu’aux stipulations gra
vées dans le cœur et dans l’esprit 
des hommes. Qu’on applique à 
l’Irlande. lVxpérience acquise en 
Angleterre et en Ecosse, où l’on a 
pu voir que la meilleure base de 
toute institution politique est l’af 
fection, la bonne volonté des
SUjtrtS.

M. Trevelyan s’est déclaré opposé 
au projet de M. Gladstone.

M. Parnell a remercié M. Glad
stone de ses propositions à l’égard 
de l’Irlande. Il se réserve pourtant 
d’en faire modifier certaines parties, 
entr’autres, celle qui établit deux 
ordres dans le parlemert d’Irlande. 
En somme, il croit les mesures 
proposées très généreuses, et le 
peuple irlandais les accueillera 
avec bonheur.

M. David Robert Plunket s’est 
élevé fortement contre les résolu
tions du premier ministre, puis M. 
Chamberlain proposa l’ajournement 
du d< bat.

M. GLADSTONE PARLE Presque mourante, madame 
Langevin demandait part encore au 
bon travail. Le mal lui donnait il 
le moindre relâche, môme pendant 
la nuit on la laissait faire. Assise 
à l’aide d’oreillers, elle cousait en 
hâte et sans bruit une nappe d’au
tel ou un vêtement d’orphelin.

Elle avait eu, pauvre mère, cinq 
enfants, qui tous moururent ayant 
à peine vécu. Leur souvenir lui 
poignait le cœur. Si quelque bel 
enfant „aux chairs roses, au rire 
éclatant, s’offrait tout à coup sur 
ses pas dans la rue, aux jours de 
sa santé, elle détournait la tête, et 
la phrase commencée sur ses lèvres 
ne s’achevait pas. Aimante, riche, 
honorée, adorée, elle a perdu aussi 
le bien de la vie sans murmurer, 
soumise à la volonté divine. Mais 
l’angp de la mort peut changer un 
souvenir de douleurs en consola
tions et en délices. Lorsqu’elle 
exhala son âme, voyait-elle, ainsi 
qu’elle en avait proféré souvent le 
naïf désir, cinq petites têtes sur des 
ailes descendre à travers le ciel, 
comme une couronne ? Elle bai 
butia en souriant quelques mots 
indistincts, et à Tintant sa paup 
co nmeiiça de se fermer... Elle

La journée d’hier sera une jour
née mémorable pour l’Angleterre 
et pour l’Irlande : elle a vu s’ou
vrir, au parlement d’Angleterre, la 
scène attendue avec anxiété depuis 
des mois, scène préparée par des 
siècles de luttes ardentes et à la
quelle M. Parnell a mis la dernière 
main.

M. Gladstone a exposé sa politi 
que sur l’Irlande. Le temps est 
venu, dit il, de prendre une déter
mination en cette matière ; il faut 
rendre justice à l’Irlande. Le défaut 
de l’administration en Irlande con
siste en ce que sa source d’action 
est anglaise. Il faut établir à 
Dublin, un parlement, avec pou
voirs législatif» et administratifs. 
L’économie politique des trois pays 
doit être la même, et on devra faire 
une distribution juste de' charges 
de l’Empire.

M. Gladstone, en donnant à l’Ir 
lande son gouvernement indépen 
fiant lui enlève le droit d’êtri 
reprisniée à la Chambre des 
Communes et à la Chambre des 
Lords. Mais il importe que l’unitv- 
fiscale de l’Eoipire soit maintenue, 
et le projet de loi de M. Gladstone 
pourvoit à son maintien, tout en 
sauvegardant les intérêts de l’Ir
lande.

Le nouveau parlement d’Irlande 
aura le pouvoir de légiférer sur 
toutes matières, à part quelques 
unes telles que l'armée, ta naviga
tion, etc. Il ee composera de deux

l-ROCÈS COMMENCÉ

Le comité des privilèges et élec
tions s’est réuni, nier, sous la pré 
sidence de M. Girouard, pour consi
dérer les accusations de M. Edgar 
contre l’honorable M. Bowell et 
M. White (Hastings), relativement 
à la société de colonisation de 
Prince Albert.

M. Laurier propose qu’on assigne 
commé témoin M.*J. A. Gemmil, 
secrétaire de la dite compagnie, et 
qu’on fasse produire tous les do 
cuments concernant les affaires de 
la compagnie avec MM. John White 
et Jamieson.

M. Edgar donne ensuite les noms 
de plusieurs témoins qu’il désire 
se procurer. Il se fait fort de prou 
ver parfaitement les allégués de ses 
résolutions.

D’autre part, les accusés ne re 
doutent rien de l’enquête qui sera 
faite. Toutes les présomptions sont 
déjà en faveur des accusés, et nous 
croyons que la preuve les chan 
géra en certitudes.

ière
e est

est morte ainsi, dans sa foi et son 
espérance, sous la bénédiction 
sainte du prêtre, au bruit des 
prières et des pleurs de ces autres 
êtres chéris d’elle, père, mère, 
époux, sœurs, frères, amies, qu’elle 
a laissés surFEU M. ADOLPHE MASSON 1a terre.

Nous offrons à monsieur Lange
vin, à monsieur le juge et madame 
Armstrong et à leurs proches, l’ex
pression de nos regrets et de tous 
nos sentiments de sympathie.

Hier est décédé, à l’Hospice des 
sourpes-muettes, rue Saint Denis, 
Montréal, M. Adolphe Masson,après 
une maladie de derx jours seule
ment. M. Masson faisait partie de 
l’importante maison d’épiceries 
Masson et Cie. Il était aussi l’un 
des directeurs de la Banque des 
Marchands et de plusieurs autres 
institutions financières.

Les pèlerins canadiens de la 
Terre Sainte sont arrivés au Hâvre 
le 22 mars, après une traversée 
pénible.
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LE CANADA... ....ss.ee Première Insertion, per II*ne
Tou* les lour* ............
Trois fols par semaine.
Une fois la semaine...

Pour six mois.
N UPoor quatre m î.ee

Avis de Naiseanoe. Mariage
Décèe.................................

Pour les annonces à longs 
conditions spéciales.

Edition Hebdomadaire

Pour l'année. JOURNAL QUOTIDIEN-Si.ee
Payable d’avanoe.
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Vaminateur» du 
e Civil.
awa, 17 mari 1886. 
dmission au service 
ront à Halifax, N.-B., 
larlottet wn, I. P. B , 
•tlawa, Kingston, To- 
rndon, Winnipeg et 
i, le lie jour de moi, 
formules dn demande 
le soussigné jusqu'à 
vril, et elles devront 
nt remplies pas plus 
30 du môme mois.

P. LESUEUR, 
isaire et Secrétaire.
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! TEMPS 1
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UT
aordlnuire sur 
4 tl’epiceries et 
spécialement.

i. par doz. 
. par doz.

5. par lb. 
par doz.

île.
5 à 25 cts. par lb.

i d’Enarene.
housie et Murray.
KD, Prop.
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"dyspeptique

n guérit, 
ïerculeux ou poitn 
i. les Névralgies, les 
i maladies du Foie et 
aies et les Rhum»tie

*

. LACEBTE.
Lévis, P.

.e.
pharmaciens

AR ÀLARIB, 
i* Bolton, Ottawa
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cachetées adressées 

Ant la suscriptioa 
Approvisionnement# 
reçues à ce bureau 

Di, le 20 AVRIL, 
pendant l’exercice 

des pproviaionne- 
>u» droits payés, à 
snitoba «>t dans les 

Cesuest. u es appr. 
t en farine, lard sé- 
munitions, ficelles, 
x, instruments ara

j vi

les formules de sou- 
relatifs à cgS appro
ves des. livraisons, 
,u soussigné, ou an 
res des Sauvages à 
les Sauvages, Win-

n

rent être faites pour ’ 
■s (ou pour une pat
rie d’effets) sépare- 
s effets mentionnée

;evra être accompa- 
pté par une banque 

rintendant gé- 
sauvages, pour an 
lu montant des son- 
litoba et les Ter- 
lequelchèque sera 

lornaire refuse de 
ande de ce faire, 

is le service entre- 
remis si la soumis

sent requis de faire 
aleur en argent des 
le fournir, car sans 
ae seront point pri

eur*. en ans de la 
maire, porter la ei- 
s jugées sun 
r garantir 1’

i transport nesefe- 
?ar voie ferrée, les 
faire des arrange- 
r que les auprovi- 
Sdiès sans retarda 
de fer à leur deeti- 
du gouvernement
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•blige pas d’accep- 
ie des soumissions. 
CD GH N ET, 
Général des
Sauvages
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Il
veuoiiH de recevoir le 

*»inw bel assortiment 
«b toiles peintes et dorees 

pour l'enctres qui ait 
i® ialf» cte 11n porte en Canada

JACOB GRRATT
MAGISIH PALAIS DE MEUBLES

88 HI F. RIDEAU.
N B.—Voyez les échantillons de 

ces toiles dans ma vitrine.

L’OCTROI LES TERRES
ACCORDÉ AJ

CHEMIN 1>E FJiBDV

Pacifique Canadien
CONSISTE EN

Superbes Prairies à Blé et Terres à 
Pâturages an Manitoba et dans les 

Territoires du Nord-Ouest.

Terres à bas prix, à proximité du che
min de for, particulièrement propres à la 
culture des PRODUITS MELANGES DE 
LA FERME. Elevage -les bestiaux, pro
duits laitiers, etc. Un peut acheter une 
terre

Arec ou sans conditions de Culture, 
selon le désir du colon. Les prix varient 
de $2.50 l’acre en montant, av-c des con
ditions exigeant la culture et sans condi
tions de culture ou d’etablissement, à prix 
facile-, basés sur une irispe lion 
tie.ise -les examinitieurs de la Gpmpagnie.

8i la vente est laite avec -, ondition de 
culture, IJM It 4 IS 4 IS de ia moitié du 
prix d’achat est alloué sur la portion d, 
terrain cultivé.

Terni en «le Paiement :
Les paiements peuvent é;. e laits er. 

plein au lernps de l'achat, ou en six paie 
ment s an uels vec infêréi. Des Dé b en 
tu res de Terres peu vent être obtenues à la 
Banque de Montréal ou à aucune de 
succursales, lesquelles ser. ni acceptées 
10 pour cent ne i rime sur iour pleine 
valeur, avec intérêt accru, 
des terres.

On peut se procurer des Pamphlets, 
Mappes, Guides, etc., en s’adressant au 
soussigné ou à John H. McTuvish, Cou., 
missaire des Terres, à Winnipeg, à qui 
toutes commanicaii ms relatives aux prix, 
conditions de vente, descriptions des terres, 
etc., devront être adr

en paiemeu

essees.
Par ordre du bureau

CHARLES DR INK WATER, 
ecrêtairIS mars 1885—la

PETITE VEROLE !
Ses marques peuvent être effacées.

Maison LEON & Cie.,
^Tottenhani^Court Roai, j LONDRES,

Parfum.’ur* «le S. M. la Vetae/"
Ont invente et patenté cette préparati

M. la
cette prépa

L’OB' ITnRATEURI
qui efface les marques 'e ia petite vérole 
pour toujours. Son application est simple 
et inoffentive, ne cause aucune douleur n 
inconvénient, et ne contient rien d’un ca 
actère nuisible. Prix : $2.50.

Cheveux Su peril nx.
Le remède épilatoire de LEON et Cie.,
enlève en quelques minutes les cheveux 
superflus sans la moindre douleur ; les che
veux ne repoussent jamais Ce remède est 
très-simple. Instruc'ions comnlètes. Re
mède envoyé par malle. Prix : $1.00.
«KO. W. SHAW. agent général

»19 rue Tremont, Boston,
21 sept. 1885—la.

Mau.

•tisse Ottawa.... 4 48 

* rr. à Montréal... 8 18 

Arr. à Québec.... 2 20

1000

Laisse Montréal. 9 00 

Arrive à Ottawa 12 23

Laisse Québec.

W

CHEMIN DE FER INTERCOLONIAL
Route de la Malle Royale, des Passagers 

et du Fret entre le Canada et la Grande 
Bretagne, ei Route directe entre l’Ouest 
et tous les points du bus du St-Laurent et 
de la Baie du Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, l’Ile du 
Prince Edouard,^le Cape-Breton, Terre- 
neuve, les Bermudes et la Jamaïque.

Des nouveaux^et élégants chars-palais 
gréés de buffet et chars-dortoirs font 
partie - e chaque train-express.

Les passagers qui s’en vont en Angle
terre ou sur le Continent européen peuvent 
prendre le paquebot de la malle chaque 
Samedi avam-midi à Halifax, en parlant 
de T ronto Mercredi après-midi.

Les expéditeurs de grains et de mar 
chaddises trouveront au port d’Halifax 
toutes les commodités desirables pour 
l’embarquement de leurs effets.

Depuis des années, l’expérience a dé
montré que ^Intercolonial et les lignes de 
paquebots oui font le service entre Hali 
fax et Londres, Liverpool et Glasgow, 
aller et n tour, constituent la voie la plus 
rapide entre le Canada et l’Angleterre 
pour le transport du Fret

Toutes inform;, lions relatives 
taux ue iruU», ort de fret et uu passage»» 
peuvent être obtenues en s’aldrcséant à 

E. KING, Agent de billets,
Ne. 27, rue Sparks, Ottawa. 

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour le* passagers et le fret de 

.’Ouest, 93 bite R. sein, rue Yerk, 
Toronto.

D. POTTINGBR,
Surintendant général

Bureau lu chemin de fer, 
Moncton. N. B., 13 Nov. I

Hotel du Castor
4SI et 453 rue Sufsex, Ottawa. Le* 
agenta-voyageurs trouveront bonne tabie 
et des voitures t 
Prix modérée, 
a l'établissement.

toujours prêtes à oet hôv l. 
Ln téléphone est attaché

B» OHIVBIEH, proprietaire 
I kOMamt, 18 Ue. 1**4

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
LIGNE COURTE

KNTRB

Ottawa, Quebec
ET MONTREAL.

Il || || Il
ta® ta'- h ° w-5

TAB; SAU DIS HBB.!

i

a
it

i

!

i

i

\

OTSLKGANTS CH A US PALAIS 
son ait.;chus aux trains de vitesse 

[entre Oti iwa et Montréal.

Connections à Québec poui Halifax, St. 
Jean et tous les points sur ig chemin de 

Intercolonial.
Connections a Momra! avec les trains 
chemins de fer pour Portland, Boston, 
tous if.- points de la Nouvelle-Angle-

SECTION St. LAURENT ET UT TA WA
Laisse Ottawa 
Gare Union)
Arr. à Prescott..— 9 30 a.m.
Laisse Prescott.... 7 00 a.m.
Arr. à Ottawa

7 00 a.m. 2 00 p.m. 
4 05 p m. 
2 05 p.m- 
4 10 p.m-

Coimection par le bateau entre Prescott 
et Ogdensburg pour tous les trains,

La seule ligne directe pour New-York.

10 05 a.m.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août I8t>4 : 
L’Express du jour quille Ottawa a 12.35 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 9.45 ,-ui
“ du soir quille (ntawu a 11.40 pm 
“ “ Arr. à Toronto à 8.30 am
“ du jour quitte Toronto à 8.25 an 
“ “ Arr. à < Htawa A 5.25 j ni
“ du soir quitte Toronto à 8 OU pm 
“ “ Arr. à Ottawa à 4.38 am

Chars palais élégants sur les trains du 
ci joui-. Chars dortoirs somptueux mit les 

trains du soir.
Connections à 6m lb’s Fails 
rockville et le chemin de fer du Grand 

Tronc ; aussi pour le chemin de 1er Utica 
ind Black River et ses nombreuses con 
neclions ptiur le sud ei l’est.

Ligne directe pour Chicago et tous les 
oinis à l’ouest, sud-ouest et nord-ouest.
Pour les oilivts, le prix du passage, le 

Ages dans le char-salon, la table d. 
iépart des trains pour le haut de l’Uttaw 
et toutes le» autres stations locales et au
tre informations joucernant les passagers 
s’adresse- au bureau des billets.

msr ia hue npakkü 'm
D. McNICULL 

Agent général des passagers.
PARKER,

Agent de Billet.
W. WHYTE

Nui miendent-gèriH»
VANHORNB,

Vtce-PrÀaUient

I I

J03. SENEGAL
EXTREPBENECK

DE POMPES FUNEBRES
COIN DIS R mis

York et llidhousie,
OTTAWA.

Crêpes, gants, écharpes de 
deuil, etc., loués

I
THIS iS YOUR OPPORTUNITY

Do you want 
a splendid, 
handsomely 
bound story 
book? You 

^ can have your 
B* choice out of 
S3 the best that 
Rare published 
|b> if you will ob- 
y tain two sub- 

ecriptiona for 
The Wbeklt 
Mail. A cata
logue of stan
dard and mis- 
oellaneoue 

publications, given ae prizes for getting up 
clubs for The Mail, will be sent to any 
address upon application. There is no boy 
or girl, yoimg man or young woman, among 
you who cannot secure a handsome lot of 
books this winter 
with very little 
effort, if you will 
only make up 
your minds to it.
The books are 
splendidly bound , 
and are the pro
ductions of the '/ 
best known au-

safticientqu
tee that they will "V VW'Ti 

only afford v* rÂ 
amusement bu|

ft

&
which is a 11 tii m

source of pro- y
MA.uTth/most faytl

popular weekly published, and is only Ont 
Dollar a y .'ar. It has now 100,000 emb-

>y and py /.ti 
•r Turent/' VjaaWU-

fit.

■oribw. By* nan co,
'rm. ‘Address TH» M*

Avis aux Hoteliers Hotel du CanadaLE BEPO- DUS FATIGUES

Vous qui êtes fatigues, msou- 
. .ants, sans espérances qui souf 
frez reqrenez courage. Si vous 
supportej-des douleurs indicible 
et si vous redoutez même la moit, 
soyez sans inquiétude. Cette pré
paration presque miraculeuse con 
nue des Bâts-unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana- 
1a et est souveraine -mir la guéri- 
son de toutes les maladies des 
rains et de toutes les affections de 
oie. Essayez la sans délai.

Mr, ALEXIS RENAUD, ci-devant as
socié de M. E. E. Lauzon, informe le public 
en général qu’il vient de reprendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 58 et 60 rue 
Murray. Le public voyageur trouvera 
toujours à cet hôtel une pension de pre
mière classe. M. Renaud étant < ontinue! 
lement en rapport avec les marchands de 
bois et les contracteurs de chemin de fer, 
les hommes de chantiers trouveront tou 
jours chez lui i s’engager au prix le p:us

muUTKS personnes ayant l’intention JL d’obtenir license soit pour hôtel ou 
magasin de liqueurs pour l’année pro
chaine, sont par ia présente notifiés que 
les applications pour telles licences doi
vent être déposées au bureau de l’inspec
teur, le ou avant le 1er Avril prochain.

Aucune application ne sera prise en 
considération après cette date.

procurer des formules d’ap- 
pl calions en s’adressant au bureau de 
l’Inspecteur, à l’Hôlel-de-Ville.

Heures de bureau : De 10 à 12 a.m.. et 
de 2 à 4 p.m., tous les jours de travail.

JOHN O’REILLY,
cteur de Licences.

PLIS DE CALVATIE
CERTIFICATS SUR CERTIFICATS

On peut se
La Valeria continue d’opérer des 

cures étonnantes. C’est incontesta 
blement le meilleur remède connu 
pour empêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par les certifi
cats suivants :

RENAU1>, proprietaires
No 56, 58 et 60 Rue Murra

A.

16«léc

In
m. iu. A. Oliiver

AVOCAT.
PETITE GAZETTE Ottawa, 18 mars 1

Riel est mort ! 1 1 Mais Larose 
.,e l’esi pas. Allez voir le sacrifice 

qu il fan de soi' stock (le 
No. 49 et 51 rue

Bureau.—Encoignure des rues Rideau 11 
Sussex Block d’Egleson, Ottawa, On-.

A HO EN T A fRETER
i l'taiva, J janvier !8k3

Montréal, 29 janvier 1884immense 
ce temps ci, au 
ft idea u.

Si vous craignez de devenir con- 
somptif à cause de votre dyspepsie, 
et de votre manque d’appétit, ou en 
joie si vous redoutez le choléra 
/arce que votre estomac et vos in
testins sont souvent dérangés, ser 
vez vous sans 
Canadiens du Dr N. Lecertc, les
quels sont le plus sûr rophylaeti 
que ou préventif de ces redoutables 
maladies.

30 cts la bouteille.

Monsieur G. D. Gircux, pharmacien, 601 
rue Notre-Dame (ouest) Montréal.Voitures! Voitures! Nouvelle Annonce Monsieur,

Je perdais mes cheveux abondamment 
depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 

Le soussigné remercie ses nombreuses en arr6te.r la, ,;hut?’ car, J'avai,s esser les 
pratiques, pour l’encouragement libéral ™aa aPrea '«s a“V03 l0Ts ‘e9 Prel’ara- 
qu’elles n’ont cessé de lui accorder depuis lions sans obtenir le moindre bon résultat, 
qu’il est dans le commerce. Aujourd’hui J’étais aussi chauve qu’on peut le devenii 
il a le plaisir de les informer qu’i. ^ient de en aussi peu le temps, 
recevoir

Voitures couvertes ou decouvertes, 
Fhaétoiis, llockaways, Express, 

Chariots à pain, etc., etc.,
Faits à on Ire, aves soin et promptitude. 
Je repare aussi les voitures et ferre les 
chevaux, etc., etc. Les matériaux que 
j’emploie pour la confection de mes voi
tures sont de première qualité et mon 
ouvrage est garanti tant sous le rapport 
du travail de la main d’œuvre que sous 
celui de la solidité et du fini.

Je sollicite le patronage du public en 
général.

ALFRED MATHIEU,
No. 380 me Clarence, Ottawa

24 juillet 1885.____________ ________la_

hésiter des Amers Sur votre recommandation ’essayai la 
Valéria ; la première boite a arrêté com
plètement la chute ; à la seconde, mes10)000 pièces de Tepissene Chinoise

„ 4 . V . i cheveux ont commencé à repousser et
Æ*»UXWîM-C Pa’pier'ven f*a^ ^ f™-»
de 36 X 42 pouces.P Panier doré et argenté, chevelure aussi forte qu auparavant. C est 
Livres de Messe Anglais et Français, et un plaisir pour moi de pouvoir vous don 
une foule d’autres ai tides religieux, poui ner cette faible marque de reconnaissance, 
école, trop longs à énumérer ici. j d j« conseil à tous ceux qui auraient le

Venant également d’etre reçu un assorti ; malheur de perdre leurs cheveux de se 
ment complet de CHAPEAUX du PRIN ervir delà Valkru.
TEMPS et de L’ETE, à très bas prix. Aubbrt Larosk,

Verreries, Bijouteries, etc., de premie • No 624, rue Notre-Dame ouest,
oix ^ Vaisselle anglaise, à très boi Montréal

Chez M. Laurent Duhamel vous 
assortiment de vian-. ouverez un 

des fraîches de toutes sortes au 
. -artier et à la livre, livrées à dorai) 
üe, M. Duhamel remeicie ses 
ombreuses pratiques et le public 

jU général de i’encourageinent 
râ’ou lui a accordé jusqu’à ce jour, 

visite est respectueusement

Vmm On continue comme ci-devant à repi 
teindre et repasser toutes sortes de fo 
res, à des prix modérés.

Saint-Thomas d’Alfr d,
Comté de Prescott.

Je, soussigné, certifie que la pommade 
Valeria a fait pousser des cheveux sur ma 
tète chauve à t’âge de quarante-trois ans 
Elle est très recommandable.

Arthur Cholkttk,

Une 
iollicitéa EDOUARD THEREAU,AVIS

290 Bue DALHOl klE.
21 Nov. ’84Des soumissions seront reçues par le Dé- 

tement du Revenu de l’Intérieur jusqu'à 
dl, 12 Avril prochain, des personnes 
désirent louer le privilège de la tra

verse sur la Rivière Ottawa entre le village 
de New Edinburgh, daus la Province d'On
tario, et le village de Waterloo ou Pointe 
Gatineau, dans la Province de Québec, 
conformément aux termes et sous les con
ditions mentionnés dans les Règlements, 
copies desquels on peut se procurer au Dé
partement du Revenu de VIn érieur,Ottawa.

Chaque soumission doit établir le mon
tant que le soumissionnaire veut payer an
nuellement pour le privilège en question, 
lequel montant sera payable d’avance, les 
termes du louage étant pour quatre ans et 
onze mois, à partir du 1er Mai 1 

Chaque soumission doit être 
gnee dfun chèque marqué *' bon" sur une 
des banques incorporées faisant affaires à 
Ottnwa, pour moitié du montant de la sou
mission par année. Ce montant sera cré
dité comme acompte sur le loyer de la pre
mière année au ca: d’acceptation de ta 

sion, et toi.s les autres chèques seront 
epté dans le cas de retraits, aux* 
aucune remise ne sera faite, 

communications doivent être 
adressées au soussigné et endos 
l’enveloppe Soumission pour la 

Edinburgh.”
Par ordre,

WM. HIMSWORTH,
Secrétaire, 

u de l’Intérieur, 
rs 1K86.

un demande u u agent resident 
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya- 

--- de commerce pour vendre 
nos nouvilles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air à gaz, ÔU pour 
cent moins cher que lu gaz de char
bon, et tout aussi bon. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes lus dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri
vées, u gasins, hôtels, fabriques, 
moulins, rues, minus, etc. Adresse : 
‘ The Canadian Air G as Machine 
Manufacturing Go., 115 rue Saint- 
françois Xavier, Montréal, 1’. Q.

9 oct

Cultivateur.Aux Inventeurs
J. Coursolie & Cie..

geurs Bouctouche, N B., 4 janvier 1884 
MM. La volette et Nelson,

Pharmacien*,
Montréal.

Solliciteurs de Brevets iflnventu* 
Dessms de Fabrique, Marque* 

de Commerce et de Bois 
Agences et- Gorrespoudants aux EL <* 

Unis, eu Angleterre et < n France.

Auriez-vous la bonté de m’envoyer 6 ou 
12 boites de la Valéria ? J’en ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux tout repoussés très épais. Plu
sieurs ici ayant été témoins que cette pom
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent en faire l’expérience. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveu 
de la Valeria,

886. J. COCKSOLLE & Oie.,■œcom
Ghambrü Victual, 

Vls-à-vl e Dureau des Brevets,
OTTAWA, «>ni.

Votre tout dévoué,
G. A. Girouard,

ex-député de Kent.
1a

B l .—Boite 68. 
24 F4v 1883

Ottawa, 15 mars 1884E. G. LiVEBJURE Apres l’inventaire fait ue notre 
stock nous avons décidé d’olfrn 
nos marchandises à des réduo 
Pons de prix spéciaux, pour 
ARGENT COMPTANT.

soumis 
remis exc 
quels cas 

Toutes

Je certifie que depuis deux ans mes che 
veux tombaient beaucoup et 
j'eusse fait usage de la pomma 
RIA, trois fois, mes cheveux ont cessé de 
tomber.

après que 
i e VALE-MAGASIN GENERAL DE sées sur 

traverseFERRONNERIE de New L. BAlangkr,
Photographe,

N.B.—Nous garantissons que toutes 
ces marchandises valent les 
prix fixés. Pas de déception.

Département du Re 
Ottawa, 18Vous trouverez chez moi tout ce Ma St-Thomas d’Alfred, 19 janvier 1883

qu’il faut dans cette ligne
Outils, Clous, Câble, Chaîne.

Etc.
Peintures, Huiles, Vernis.Vitres.Mastlr,

Je certifie que la Valéria m’a été très 
utile en arrêtant la chute de mes cheveux 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax assez longs mais clairs. Je dois 
faire observer que je n’ai employé qu’une 
boite de la Valérta. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans,

S5 e? FEü HARRIS, MBEll & Co.'Z
kiii:

4 décembre 1884
Etc.

Comme par le passé uu assoz l 
ment complet de

AVIS F. X. Boooig.

SPRUCINEDes soumissions seront reçues par le Dé • 
parlement du Revenu de l’Intérieur jusqu’à 
lundi, 12 Avril prochain, des personnes qui 
désirent louer le privilège de traverse sur 
la Rivière Ottawa entre Ta Cité d'OVawa, 
dans la Pravince d’Ontario, et la Cité de 
Hull, dans la Province de Québec, confor
mément aux te-mes et so: > les conditions 
mentionnés dans les Règlements, copies 

peut se procurer au Départe- 
venu de l’lutôrieur, Ottawa, 

haque soumi sion doit établir le 
tant que le soumissionnaire veut payer an
nuellement pour le privilège en question, 
lequel montant sera payable d'avauce, les 
termes du louage étant pour quatre ans et 
onze mois, à partir du 1er Mai 188G.

Chai

Milbury, E.-U., 23 déc. 1882.QUINCAILLERIE. 
69 & 71 Rue WILLIAM

Je, soussigné, certifie par la présente ce 
qui suit :

L’an qiil huit cent quatre-vingt-un, par 
suite d’occupations et d’études plus ou 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de
venir chai ve ; en quelques semaines, je 
perdis tous mes cheveux du sommet dt 
la tôle. Je fis alors part de mon malheu; 
à mon cousin, qui m’expédia deux boitee 
d’une pommade inventée par lui et appe
lée La Valeria.

En lisant la prescription, je le dis, je 
m'amusai un peu, car je l’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou 
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma 
chevelure me fit fa re l’essai de La Va
léria. Quelle ne fut pas ma surprise, après 
trois ou quatre semaines, d-i voir comme 
une foret de petits cheveux couvrir toute 
la surface chauve de ma tête. Je redoublai 
d’efforts et aussi de confiance et de ponc
tualité, et cinq mois après, j’avais, sinon 
tout, au moins en grande partie ma cheve 
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleure de 
toutes les pommades, La Valéria.

meilleures prop» 
offertes jusqu’i# 

ur le eoulap 
Rt et la gué 

on de la Toux, du Rhume - 
la. Bronchite, dë l’K - 

rouement, de la Group* e 
de toutes les maladies de .» 
Gorge et des Poumons.

A vendre paî t ut à 26 e 
50c la bouteille. 
B.K.McGALE, Chinv^t e, 

Montréal

CJne des 
rations
au public, do 
ment immedi8 lbs de thé Japon pour $1.00. N 

A. Savard, rue Dalhousie. ri»
de

mmm Bk «ko,s. iqnels on 
nt -lu Re'

UAMPAGEE! VINS RECHERCHES1 
CIGARES l

Un assortment complet de liqueur* 
.tqisies et cigares, vient d'être' reçu ai 

numéro 450. rue Sussex, ^entrepôt W. O
McKay. *

Liqueurs françaises et italiennes, Barton 
et Gastier, St. Julien, Sauterne, Brisson 
Ayala, Chateau-d'ay, f. H. Mumm, Chai 
treuse, Kummel, Bénédictine, Curacao 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Eau-de-Vie 
Gin, en fuie et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
et Canadiens

Ordres promptement cuexétes, effets 
livrée à domicile.

P ilules de Noii Longues Composéeue soumission doit être accompa- 
ée d’un chèque marqué ‘‘bon” sur une 

banques incorporées faisant affaires à 
awa. pour moitié du montant de la 

soumission par année. Ce montant sera 
crédité comme acompte sur le loyer de la 
première année au cas d acceptation de la 
soumission, et tous les autres chèqu -s s 
remis excepté dans le cas de retraits, 
quels cas aucune remise ne sera faite 

Toutes communications doivent être 
adressées au soussigné et endossées sur 
l'envelopoe 11 Soumission pour la traverse 
d’Ottawa et Hull.”

De
Reoowmte*

|0<

ott
Pour la guér t 
son certaine dt 
toutes les affec
tions bilieuses 
torpeur du foi* $ 
maux de têv, 
in di ges tion 

v étourdissemenn 
l* et de toutes le 

malaises causés par lo -*anrais fonction!» * 
ment de l’estoma-,.

des pilules sont o.'te*'. .a t recommandée 
comme étant un dos /.us sûrs et des plut 
efficaces remèdes contre les maladies ph-t 
haut mentionnées. Elles ne contiennent 
pas de mercure ni auenae de ses prépara- 
tions. Tout en étant un nui 
pouvant être administre 
quel cas,

iseront a

N0. 450. BUE SUSSEX
W. O. iUcKAY,

Propriétaire»
Ottawa, 5 Déc. 1884

Sirop ois enfants do Or Coderre
-----  Oe sirop est prépe i

rée avec l’approba. 
tien des professe un 

ïmwv- de VE. oie de Méde-
/•V/ «V - Ju/v oi&efrt de Chiru;e

te de VU Diversité
tÊÊÎfk Ha.

Le sirop des en 
7/%3/ faute est supérieui 

à toutes les prépa* 
By rations cal man ta 

i aux mèrtt
de Ihmillepour conserver la santé de lean 
•nfknts ; il pent être donné avec la plus 
grande confiance aux enfants dans les cal 
■ITMU : Colique. Diarrhée, Dyieetrierit. 
dentition douloureuse, insomnie, Toux. 
Jthama, Coqueluche, etc.

Demandes le Sirop du Dr Godsrbr et 
'••dm achetés point d’autre. 

m reete par tout le Canada et les Etats

Par ord 
WM. HiMSWORTH, 

Secrétaire. 
Département du Revenu de l’Intérieur, 

Ottawa, 18 Mars 1886.
L. P. Champagne.

Montréal, octobre 1883,
ses prépara* 

lissant pnrgatb

ne contiennent aucune * 
substances délétères qui pourraient ? 

rendre préjudiciables à la santé des enfan 
ou des personnes âgées. Les Pauma d 
Noix Lonousb Composèss, di MoGalr, son

Je, soustlgnô, déclare avoir perdu com
plètement la chevelure il y a deux ans, j’ai 
essaye de tous les remèdes possibles mais 
sans sueses. En voyant l’annonce de la 
Valéria dais lt Minerve, j’eus la curiosité 
de m’en servir.

J’en achetai une boite chez MM. Lavio- 
lette et Ne son, pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C’est M. La violette lai-môme qui 
me l’a vendue, et il pourra attester que 
j’étais alors—il a enriron six mois—com 
plètement chauve. Je me suis servi d’une 
seule boite et elle m’a suffit pour me rendre 
ma chevelure d’autrefois, un peu plus 
claire cependant, les cheveux étant plus 
hus. Tous ceux qui me connaissent sont 
comme moi émerveillés du résultat.
Je suis gardie n de la barrière de la Côte 
Saint-Antoine, et je serai heureux de don
ner la preuve de tous les faits que je viens 
d'attester à tous ceux qui voudront se ren 
soigner. Je donne ce certificat de mon 
propre mouvement, en justice et 
naissance pour l’suteur de cette merveil- 
leure découverte.

Vi
...

SoumluloiH pour l.icenre de C'mpe de 
1>-1» sur lew Terres de la Pals- »nee, 
danw la Province de la Colombie

MPosRSB, di MoGalr, son 
préparées avec soin, avec nn extrait cor « 
centré, tiré de la noix longue et combin 
avec d’autres principes végétaux, de m 
nière à les placer au premier rang par 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à p 
sent offertes au public.

rvES soumissions cachetées adressées 
Yj au soussigné, et portant la suscrip- 
tion “ Soumission pour une limite à bois,” 
seront reçues à ce bureau jusqu’à midi, 
lundi, le 10e jour de Mai prochain, pour 
deux limites à bois de deux milles carrés 
chacune, situées sur la rivière Columbia, 
à environ huit milles à l’ouest de la station 
Donald, sur la ligne du chemin de fer 
Canadien du Pacifique, dans la province 

la Colombie Anglaise.
On pourra se procurer à ce département 

ou au Bureau des Limites de Bois de la

v!Collège

McOALK, Cbimist - 
léontrmm

rau
offe

II
AVOCATS, PROCUREURS,

Agents pour les affaires de la Cour Su
prême, le Parlement, et des Départements 
du Canada, ac.

“Scottish Ontario Chambers” coin des 
rues Sparks et Elgin, Ottawa.

Hom. Wm. Maodougall, O. R.
F B ami M. Maopoüoall.

N. A. Bslcourt, L.L. M.

de

en reconCouronne, à Winnipeg, Calgary, et V ic
toria, Colombie Anglaise, des dessins 
montrant approximativement la position 
de ees limites, ainsi que les conditions 
auxquelles les licences seront aceordées 
pour coupe «le bois sur telles limites.

A.M BURGESS, 
Député du Ministre de lTatérieur.

Prsmiut Doua.%BIX. » CSa, LA BOI TEILU. 
Seul proprietaire, 

v B. iTMdGAÜB, Chimiste, 
MtLtrAal

Hnvente eues tous les nhsrmaeiens.
En gros pgr M. HABVEYJtooite

M.itréaM ; ■ ^
N. B.—Mr. Belooert, membre du Barreau 

d’Ontario et de ee Itide Québec, s'occupera 
aussi dee at airs reousrant son attention

1
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PARFUMERIE DU MONDE ÈLÊQANT

DELETTRE*
54, 66, Rue Richer, 54, 66

CREATION PARIS NOUVELLE
RIVALEBANS

p#8?6ij
V ocutjSeca

SUAVITÉ

< f • /y$5

- >/.ÿy
c^v yys/f/j<V/ //'

y

concentration

ScbêmeosmhediaC
EjW SA VOIV, EXTRAIT fejS 

EAU de TOILETTE 
POUDRE DE RIZ lif

COSMÉT1Q UK, BRITTAN T Z NK 
HU1TK, POMMADE, VINAIGRE

La Parfumerie OSMHEDIÀ assure i
SES f IDÈLES pLIENTS

^ (Éternelle $twuxtt tl geint sut tgal^à

DEPOf» DAM» TOUT** LU» HtlSCIfaLM PZARMlCIsi.

Bureau «r r of ,.’Ia nim<

MAdMINlLO
NO 9 RUE ELGIN.

<tauli 1884.

ÉÉÉ||

EXPOSITION de PAiilS 1878
HORS cosrouiw

"."ASTHME
Par la POUDRE du

'Gléry
Déoositaires à Québec : Dr Ed. ’V'OBi;. >

CHEMIN DE FER

“fii ada mum iG¥.

A. H. MACDONAI.ID,

Encnntniv de la 'feine, 

RESIDENCE..........253

LA
VOIE LA plus COURTE.

SNTRE

OTTAWA ET NOUTRBAi
Et tous les points à l’est.

'CHOI,AS

Photographies
GRANDE REDUCTION

A CONVOIS a PASSAGERS J 
® Tous Les Jours A un >iois mum
CHARS PULLMAN

Raccordement à la gare Bonarenture, de Mont
réal, avec le chemin de fer Grand Tronc, Ver
mont Central, et le* traîne du chemin de fei 
Delaware et Hudson, dont le* ligne* s’étendent 
jusqu’aux Province* maritime*, et aux ville* de 
Nouvelle Angleterre, Troy, Albany et New-

Photographies grant eur

.CABINET
$2.00 par doz.

CHEZ
A partir du »• 

ouleront comme si
Partant d’Otla 

8.06 
4.00

Juin 1888, le* trains cir- 
uit i

r. 8 Montréal. 
11.36 a un.
8.36 p.na.

Dorion <&
Delorme

HO Rue Swks et 569 Rue Sussex,
pun.

Pr’t «le Montréal. ' Arr, à Ottnv n 
8.45 a.m. 13.36 p.m-
4.86 p.ns. I 8.80 p.sn.

Tous les convois à passagers ee rendent dix ec- 
tcment à Montréal, sans changement de chars 
ni de locomotive et indépendamment de tou* 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
ccordent au Ci

Coin de la rue Rideau.
OTTAWA.

Il Oet P y It.

J. H. 4KIAL
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER 

bt VITRIER

matin se ra 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 8.46 du 
atin se raccorde avec l’express de nuit 

venant de Boston et New-York vit Soring 
held, quittant Boston vit Lowell à 7.00 p.m. 
viâ Fichbnrg à 6.00 p.m. et New-York à 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.36 dt

oteau avec le

MARUflAND DK

PEINTURE
KT DK VITE

026 RUE SUSSEXCHEMIN DE PREMIERE CLASSE
m O T T A WA 
M. A RI al se charge de toute 

commande dans sa ligne d’ai 
taires ; il surveille mi-mêm 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

ET RAILS NEUFS EN ACIER

«■isms? sâfitt BSânru:
bagage est transféré «an* frai* extra et sans que 
lepaaaager ait à s’en occuper.
^Lsbscac* eat ohéqué peur n'importe quel en-

Le* billet* et toutvent être obtenu* aux bureaux du ‘Srand Tronc 
rue Sparks, et au dépôt de* billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains sont 
réglée d'après l’heure du 75ème méridien.

D. O LIN8LKY,

A. G. PBDBN,
Agent créa, des passager*

Ottawa 22 août 1°8 ,

Lea propriétaires trouveront 
un grand avantage en le fhvo 
risant de leurs commandes.

17 mars 1883 1*

CHARBONChiutsures pour tntants
D'ECOLE.

J’ai maintenanten mains an immense 
ortiment de chaussures faite à la main. Les 

pratiques trrouveront tout ce qu’elles peu- 
vint désirer en f*it de chaussares ^au
tomne et d'hiver. Bonne qualité, dernier 
goût et à bon marché.

Pardessus e n feutre, claques doublées 
non-d-ublées.

G. MURPHY,
Ne. 686 côté ouest de la rue Sussex

LE CHARBON

LACKAWANNA,
DE PREMIER CHOIX

Bat importé, chaque jour, 
des mines,

A bord des Chars seulement

Bas prix, dualité garantie.
J. 6. BUTTERWÔRTÜ &Cie

se BCE SPARKS.

Aux üouiracteurs et Autres. tout frais tiré

À l’établissement du souseigié, vous 
trouverez des chassie, portes, pereiennet 
lattes, vois à Unir pour maison, etc.

Peintures, huile, vitres, mastic, etc., à 
des prix très modérés.

WOODLAND
So. 38, HUS BBHSJSMMJt

-M* <e S«nt* ta CoulÏ.)

|0. QUILLET a C |
COGNAC 

I La Maison accepte des Agents sirleei 1
MMMsmMMOHMeemE

7HUILE DUCOUXOOCÏ"
HUILE DE FOIE DE MORUE

Iids-Ferrée il Quiquiu et ni Écorces d'Oranges Aeèni
Ce précieux médicament, fruit des longs travaux et des ponté» 

ver an te* eiudw lu Ds acteur mrootix, réunit sous une seule 
forme l’Huile de yole de Morue, lv Fer, le Qpalnquinu et M 
Sirop d'Xl cor ces d’Oranges Amères.

K9tLk I Lee éléments qui eu font dans U compoaitioD de ce produit 
*i»?nt7uM«Lv *11 oxpUqueut sufllsaiûmout son Immense succès et l’augi-.-uiation 

constante do sa consommation preuve on nv peut mieux qui) 
est pourvu de tout.a les qualités ne cessai ro> pour gueni i iné 
mis, la Chlorose, les Maladie* de Poitrine, KM Bronchite», lihumet 
C’a ferra-1.1* PMhme et toutes les A fictions Scrofuleuse*

Les Meuaeln» Isa plus éminent» recommandent tou* 
parttouilèrsment ee médicament, d'une «*deur egTeable* 

uvale gofrt et do il l'usage est nu lle,économique

jusw

mouinooik
urtewmewili 

os Df DUO)

mmvJAN I— v. A,., , *1
xK:v VA lut \ Dépôt general i Paris ; D' DUCOUX. 209. rie St Denis
i « ^ Vui'f-t-r : IM Ed, NOE MX «t- r*\

‘l ilf"Ph«rmsoiAnn-Ch'rm«ti,t 314 ru* 8t-J«isa

sp«wU »1 «*»*“* «uip i» ttjAWo*»P v > SlUVd 1 l«JpupS,v4vû ■samoo-u enuAvsieie n own now enbveo en* wioixe 
•eoaiDawo '» »yoqv ‘Jivqo ep eeoaeeeiojo*a •ainearaj, *p a oeuf n* «| .mod eiquedmogof fiuuty» eun « loepeDxe enbîdo i en 

•eofdee e,no, ep Mjnee*ia *on»uv*«*v ’M)*ni<Mnj 
•e,a»umj *e*r*M *»i «evnot ep uoeufnH ej anod i

anvsio-j gjxvd xsnenowo
unu»Atu>« epvmvj «ns geo
eiqwsueA ont

VALIN & ADAM,
Avoetls et Notaire* Publie*

ARGENT A PRETER.

BUREAU : 25 rue Sparks,
1’Hotel Russell.

“ J’ai wooffert;”
De toutes les maladies imaginables 

pendant les trois dernières années. Notre 
Pharmacien T. J. Anderson m’a recom

mandé les “ Amers de Houblon,”
J’en ai consommé deux bouteilles 
Je «mis complètement guéri et je recom 

mande sincèrement les Amers de Houb.on 
à tout le monde J. D. Wa ier, Buckner,

cours, comme il a fait de ce jeu- 
ne architecte.

—Qui sait ? fit ironiquement 
Prosper, vous allez peut-être 
dire que celui-là est votre fils.

—Plutôt que vous, oui, je le 
croirais.

—Mais, en vérité, vous battez 
la campagne Si vous persistez à 
me renier, comment vous expli
quez-vous que je sache si bien
votre histoire, la mienne, celle . . . HouWoa rii soufferl 
d Armando £ No VOUS en éton* De rhumatisme enflammatoire 
niez-vous pas tout à l’heure. Pendant près de

-Je ne m’explique pas il est se3“tredi, ^ »n'a
vrai ; mais, à part les quelques Bien i ! !
détails surprenants que vous Jusqu’au moment où je pris deux bou- 

m’avez donnés, notre histoire 
n. est pas un mystère. M. Delà- i’hui nue je ne l'ai jamais été. J'espère 
tour a eu des amis, j’en avais Qu . ous aurez be mcoup de * accès,

moi-même, c’est par eux certai-
nement que vous t’aurez apprise. oaieoii.;u<' : • • s-rau .lasn-ux d'u

—Ah! vous vous imaginez v.nr nil's de détails su ■ ma guéris m peut
„„ -,__ • __ • . . j ° ■ es obtenir hr s’ad assaut moi, E. M.
que | aurais pris tant de peine William», -,U3 I6lh S,reel, Washinglou, 
pour rien ?

-—Ce n’est pas pour rien, puis- 
que vous me demandiez de l’ar
gent.

—Mais ces meubles que je 
vous ai apportés, cette faience 
que |’ai payée moi-même à ma
dame Plichon, de qui les tenez-

-*->

J. A. VALIN,

M. Adam, membre du barreau *' *Ju- 
bec, s’occupera aussi des atfaires iequ 
rant son attention dans cette province.

28 lévrier 1885

A. A. ADAM

Mo.

Je vous adresse ces que.ques lignes 
comme

Gage de reconnaissance pour vo« 
Amers de James R Bowes

AHOHITHOTE
Chambre 25,

SCOTISH ONTARIO CHAMBERS
RUE SPARKS.

Oit*WR, is 1 1885

y■a»

n
I). c

Ala l'tf'.w')
• mede “St leJe considère que votre 

meilleur q-«i existe pour l’indigehiiou, les 
maladies de rognons,

Et la débilité des ner/, J arrive 
Du sud en quête de sauté et v‘ trouve 

que nos Amers m’ont fait plus «le 
Bien !

Os,
f ‘

Pouüreü de Condition d'Alexander
b«»di.kn pour i«-h umiivo'

IT ADTRKS

MEDECINES CELEBRA
Que toute autre choee ;
Il y a un mois j’étais xtrèinfin-’ut
Maigre ! I !
Kl preaqu’incapable de marciier. Main 

tenant je
Gagne des forces, et
De l’embompointe
Il se passe à peine un jour sans que je 

reçoive des compliments les sur progrès 
apparents de ma santii et ils sont dûs au' 
Ameis de Houblon 1 J. Wicklille Jackson.

Wilmington, Del.
geèTLes ! outeille< qui ne po tent pas 

une etj melt- r- anche mar uée d’une 
tou lié verte de Houblon sont de la contre
façon. Rejetez tous les remèdes sans va 

empoisonnés, qui s’offrent sou 
le “ Houblon ” ou “ Houblons ”

VOUS ?

—De M. Raymond Delatour, 
vous me l’avez dit vous-même. 

—Justement ! Raymond, c’est
POUR LIS

Chevaux
moi. A*bnt k Ottawa :—C. HTR ATTGN, 

Coins des rues Dalh Juste et Saint-Patrick 

A ^®»—^e8 médecines ci-dessus, cêlè 
t\. b res dans tout le Canada pour leu 

efficacité ne se trouvent que chez M. < 
STRATTON. Je mets donc le public e 
garde contre les contrefaçons.

T. ALEXANDER
N. B.—On peut aussi obtenir l’article v< 

v LAPORTE, rue Rideau 
ue Wellinirtoi 

rue Qnee-t, eu et

L’infortunée secoua négative
ment la tête.

—Ce n’est pas vous, dit-elle.
—Mais que laut-il donc pour 

vous convaincre ? demanda 
Prosper poussé à bout.

—Il me faut ce que vous ne 
me fournissez pas : des preu
ves.

» I.
-liable chef
GDI DALL A FILS, r 
■l DAGLISH A FRERB, r

JOUISSEZ—Celles que je vous donne ne 
sont donc pas concluantes V

— Loin de là. Si c’était vous 
qui m'aviez fait la charité de ci 8 
meubles, quand je vous ai inter
rogé, au lieu de répoi dre : 
“ C’est M- Raymond Delatour,” 
voua auriez répondu “ C’er t 
moi.”

—Je m en serais bien gardé ! 
Je voulais voir quel effet ce 
nom produirait sur vous.

—Vous ne vous en doutiez 
pas alors, car personne au mon
de n’avais pu vous dire mon 
nom, que je ne savais pas moi- 
même.

—C’est, précisément ce qui 
vous trompe.

—Alors qui vous a dit mon 
nom ? répondez.

—Il m’est défendu de vous 
l’apprendre.

—Avouez donc plutôt que 
vous n’êtes pas à même de le 
faire

I
De la Santé et du Bonheur

COMMENT? commuant™
ont fait. Pour le* meilleures ferronneries à bon m» 

ché, ailes ches

IteliOUGALL & CUZNEj
de ce genre à 
l’enseigne de i

tiitossB tauhilkk,

Rue usseï, et coin de la rue Duke

Souffres - von» de maladies des 
rognons ?

“Le “Kidney Wort” m’a ramené, pour 
ainsi dire, dea porte* du tombeau, lorsque 
j’avais été condamné par treise médecin* 
éminent* du Détruit.”

M. W. Deveraux, Mechanic, Ionia, Mich.

Le us ancien magasin 
Utta , établi en 1860, à

•• zr^, rrÆj
blesse de* noria, etc., lorsque l’on désespérait 
de mes jours.” Mde M. M. B- Goodwin, Ed. 
Christian Monitor, Cleveland, 0.

Souffre s-voua de 1» maladie de 
tirlght T

“Le “ Kidney Wort” m’a guéri lorsque 
mon urine avait la consistance de la entier 
ne ressemblait à du sang.

Frank Wilson

CHArDIEREA. OTTAWA, 
Bt à MATTAWA, P.Q.

MCDOUGALL â CUZNEP-
f bre 1883.

Peabody, Mass.
Sonfflrant de la diabète T

“ Le “Kidney Wort” est le remède le plus 
cace que j’aie prescrit. Il procure un 

soulagement presque immédiat.”
Dr Phillip C. Ballou, M

L0K6ANISHFd L’HOMhi
Est l’œuvre *a plus complue du créateur 
et quand ce mécanisme si compliqué, et 
artistement fait, est dérangé par lu mala
die, on doit rechercher le moyen le plus 
efficace, et ce secours doit être demande 
ux plus expérimentés, car le corps huma n 

est quelque chose de trop précieux pour 
être négligé. Alors s’élève la question 
“ Quel médecin employer t"

Le Dr Oscar Johannbsskn, de l’Univet 
si té de Berlin, Allemagne, a fait une étude 
de toute sa vie, du système nerveux et 
geniteurinaire.

SES REMEDES GUERISSENT 
Toute Débilité ou dérangement du systèm* 
i.erveux, y compris la Spermathroée, Go
er rhée, m Sphilie, la Stricture el l’Impor

tée ve, etc,, etc.
PARGEQUE vous avez été tronqié e’ 

abusé par les CHARLATANS qui préten 
dan ni guérir cette classe de maladie 
n’hésitez pas à essayer de la méthode du 
Dr Johahnksskn, avant que cette maladit 
devienne chronique et incurable.

onoton, Vt.
Son lires-vome de maladies dn

‘ Lu “Kidney Wort” m’a guéri d’u 
ladie obruuiijue du foie lorsque je demandai* 
à mourir.” Henry Ward, ex-coloi,el

69 Guides Nutiouuie, N.Y.

foie T

8ouffres-vo

guéri f 
pouvait

ns dv douleurs dams 
le dos ?

“ Kidney W’ort ” (1 bouteille) m’a 
que j’étais si souffrant que je ue 

s mo lever, mais que je me roulais
i mon lit.”

C. M. Talhnoge, Milwaukee, Wia.

—Parce que je ne le veux 
pas, ou plutôt que je ne le peux 
pas.

—Ah ! je ne le veux pas ! fit 
madame Delatour. C’eet la rai
son des impuissants ou des gens 
de mauvaise foi. Non, vous au 
rez beau protester, je ne vous 
croirai pas. Ce que je crois, dé
sirez-vous que je vous le dise ?

—Je n’en serais pas fâché, ré
pliqua Prosper,J en s’efforçant de 
sourire.

—Je crois que vous avez été 
réellement envoyé chez moi par 
M. Raymond Delatour, que par 
lui vous avez appris son histoi
re, qui est même temps la mien
ne et celle d’Armande, et que 
vous avez voulu la faire servir 
à vos intérêts.

—Ah ! fit Prosper avec hu
meur. Comme il vous plaira 
après tout.

—Vous voyez, reprit-elle, voi
là que vous n’insistez plus. Oh ! 
si j’avais déjà toute ma raison, 
je le retrouverais bien, mon Ray
mond ! Je ne connais pas tant 
d’hommes, et d’hommes jeunes 
surtout, qui s’intéresse à moi, 
pour que je sois embarrassé du 
choix.

Elle réfléchit durant quel
ques secondes.

Souffres-voua de maladies des 
rognons Y

“ Le “Kidney Wort” m'.i guéri de mala
dies du fuie et des rognons après que j'eus 
suivi inutilement, pendant du n- nées, le 
traitement Jus médecins. »'e remède vaut

fcami Hodges, Williamstown,West Va.

Non lirez- von» de In constipation T
“ Le ‘ Kidney Wort” facilite les évavua- 

i et m’a guéri après que j’eus fait l’eooui 
très reuièaes pemhnt seize ans.

Nulaon f ...rchild,tit-Albans, Vt.
mr. GRATIS “»■

On enverra par la malle un traite pre 
oieux du système du Dr Johannessen par
faitement cacheté à toute personne soul 
tiâ it de cette maladie, pourv qu’ell 
s adresse à son seul agent auto isé, au 
Etats-Unis ou au Canada

HENRY VOGELER.
49, South Street, New-ïork 

Divers symptômes compliqués sont irai 
tes par les prescriptions spéoiales du doc 

r Johannessen d’après l’avis 
decin dûment qualifié.

Toute correspoudance uonfldenciel e el 
toute réponse est envoyée frais dv posu 
p*yé.

Non Aires-tous de la malaria T
“Le “ Kidney Xv ort ” est rupérivur à tou* 

les autres remèdes dont j’uie jamais fait 
usage duns ma pratique.

Dr R. K. Cia rk, South Hero, Vt.
Etee-vons bilieux T

“ 1-e “Kidney Wort ” m’a lait plus de bien 
que tous lea autres remèdes dont j’uie jamais 
fait usage.

Mde J. T- Galloway, Elk Flat, Oregon.

Noiiffres-vons d<» liemorrholdee T
“ Le “Kidney Wort” m’a guéri radicale

ment de* hémorrhoïdes qui coulaient. Le Dr 
W.C. Kliue m’avait recommandé ee remède, 
G. H. Horst, Caissier M. Bank, Myer'own, Pa-

Etes-vous torture par le rhi___

“ I>e “ Kidney Wort ” m’a guéri lorsque le* 
médecins m’avaient condamné et après que 
j’eus souffert pendant trente ans.

ElbridgeMalcolm. West Bath, Maine-

Aux femmes oui sont malades T
“ Le Kidney Wort” m’a guérie d’une 

malad1 dont je souffrais depuis plusieurs 
années. Plusieurs de mes amies qui en ont 
fait usage en disent le plus grand bien.”

' Mde II. Lamoreaux, Ile La Mothe, Vt

S< vous voulez chasser la maladie 
et jouir d'une bonne santé

_________ Faites usage du

d’un ml

84— 1 an

Conservatoire de Mus qué,
333 RUE SUSSEX.

JULES HAEMERS,
Prix
13 octobre 1885—la.

érés pour commençants.

j Tapis
J MAISON DE TAPIS

T»ms, Etct
Le Purificateur du Sang.

<A suivre)

CLUB HOUSE D’OTTAWA.
P'**)*■ Ve nine grand assortiment, leg mefl 

* ” VTB*06rs, et h* plus bsa prix en 
fait de

Aueleu Poste de P. O’MEAKA

20 22 ET 24, RUE GEORGEAvis aux personnes qui désirent 
le bon temps dans leur poche. Mon 
très Waltham en or ou argent, à 
grande réduction de prix, avec 
assortiment complet de joues de 
mariage et Bijoux de différents 
genses, garantis tels qu'on les re 
présente, sinon l’argent 
remis.

H. Norez, No 30 rue Rideau, 
porte voisine du London Chop 
House.
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meüDléa à neuf, arec toutes lea
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LE CANADA, 9 Avril 1886.

PEÜILLETOX

LA FOLLE
(Suite)

—Alors, réfléchit Prosper, je 
n’ai pas fait fausse route, c’est 
bien la sœur de Raymond. Et 
la mère Rabat-Joie ne connaît 
pas l’adresse ! Décidément, tout 
va pour le mieux.

—Ainsi, fit madame Delatour, 
ivre d'espérance, celte b fl le en
fant est ma fille ?

—C’est probable.
—Vous n’en êtes donc pas 

certain '?
—Pas encore 

Arman de ont été
Raymond et 

séparés par la 
fatalité. La nourrice qui s’était 
chargée de votre fille a disparu, 
sans que l’on ait pu nflever sa 
trace. Depuis trois jours à pei
ne, votre fils l’a retrouvée, il est 
sur la voie...

— Mais qui êtes-vous donc, 
monsieur ? songea enfin à de
mander la pauvre femme, vous 
qui connaissez si bien mon his
toire, celle de mes enfants.

—Qui je suis ? hésita Pros
per, je vais vous le dire. Mais 
parlons un peu de votre fils 
Avez-vous toujours pour lui la 
même a flection ?

—En douteriez-vous, par ha
sard ?

—Non, mais peut-être espé
rez-vous le revoir dans une belle 
position...

—Eh ! que n’importe?croyez- 
vous que je m’arrête en ce mo
ment à ces détails vulgaires ?

— C’est que vous l'avez laissé 
dam un dénûment absolu.

—Je ne le sais que trop !
—C’est qu’élevé par un mar

chand de couleurs, il pourrait 
bien ne pas ressembler à l’idée 
que vous en faites.

—Ah ! je le reconnaîtrais en
tre mille !

—J’en doute fort. On change 
joliment en vingt années !

—-Le cœur et l’œil d’une mè
re ne s’y trompe pas.

.—C’est ce que nous verrons, 
fit Prosper. De sorte que, s'il 
était malheureux, vous lui 
viendriez en aide ?

—De tout mon pouvoir.
—S’il avait besoin d’argent 

pour fonder un petit établisse
ment, vous lui en donneriez ?

—A ce mot “ argent ” le re
gard de madame Delatour se 
leva sur Prosper avec défiance.

—Oui, répondit-elle. Si j’en 
avais, je lai en donnerais.

—Même s’il s’agissait de tou
tes vos économies ?

—Même cela, si c’était possi
ble.

—Et à l’instant, sans hésiter ? 
—Du plus grand cœur.
—Alors, mère, fit Prosper en 

se levant et en courant vers 
elle, les bras tendus, votre Ray
mond le voilà, c’est moi, embras
sez votre malheureux enfants 1 

—Mais elle le repoussa avec 
un geste de fierté et d’indigna
tion.

—Vous ! dit-elle. Allons donc!
Prosper fut un peu déconcerté 

de cette réception.
Madame Delatour s’en aper

çut, et, soit qu’elle se sentit en
couragée par sa confusion, soit 
qu’elle se refusât réellement à 
croire qu’il fût son fils, elle lui 
tourna le dos avec mépris.

—Décidément, ricana Prosper, 
je vois que je me suis trompé. 
Je vous disais bien, il y a deux 
minutes, que si vous rencontriez 
votre fils, vous ne le reconnaî
triez pas.

—S'il s’agissait de tout autre 
que de vous, répondit-elle, j'ad
mettrais qu’il y eût erreur possi
ble de ma part ; mais quand 
c’est de vous qu’il est question, 
je me refuse à croire que je 
puisse me méprendre aussi gros
sièrement.

—Pourquoi donc ?
—Parce que Dieu n’anrait pas 

permis que le jour où le fils et 
la mère se rencontraient après 
vingt années de séparation, le 
fils levât la main sur sa mère.

—Qu’est-ce nue cela prouve ? 
Est-ce que vous connaissais à 
cette époque ? C’était la premiè
re fois que je vous voyais.

—N’importe, Dieu vous au
rait plutôt envoyé à mon se-

KIDNEY-WORT
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Le train express de Chicago à 
Montréal a déraillé à Berlin, Ont., 
vers huit heures mercredi soir, par 
suite d’une erreur de l’aiguilleur. 
Le messager de l’express et l’ingé
nieur ont été légèrement blessés. 
Quatre chars, l’engin et le tender 
ont été brisés.

EXTRAORDINAIRElaines facilités, aux banques, â ceux 
qui sont engagés dans quelque en
treprise agricole.

-Boval Studio-
*_____ ET --------

LES CHAPEAUX:

DECES
Botte*, Souliers, etc., a plue 

bifts prix <|h© partout ailleurs*
chez

hli. Le 9 courant, au No. 47 rue Slater, 
Charlotte-Elizabeth Armstrong, épouse 
bien-aimée de E. J. Langevin, écr, greffier 
eu Sénat.

Avis des funérailles plus tard.

Y iiiti-Y mu

SALLES MT M. McCarthy propose ensuite la 
seconde lecture de son bill pour 
établi^ une Cour de commissaires 
de chemins de fer en Canada

Des opinions pour et contre tont 
émises.

Entiu, l’honorable ministre de 
la justice déclare, an nom de ses 
collègues, que, d’ici à la prochaine 
session, le gouvernement étudiera 
à fond la question, cherchera à 
connaître sur ce point l’opinion pu 
blique, nommera une commission 
Acetfcllet et fera rapport de son 
investigation à la prochaine session 
du Parlement.

M. McCarthy est parfaite ment sa
illait et retire sa proposition.

T. BELLEMARE, 
530 rue Siiftsex. —ET — Poer quati

“MIKADO”
Mlle A. McDonald

A Saint François, Ile d’Orléans, est 
décédée, le 29 mars, à l’âge de 63 ans et 2 
mois, Marii-Mathilde 1‘epin dit Lachance. 
Ses funérailles ont eu lieu le 31 mars, au 
milieu d’un grand concours de parents et 
d’amis.

La défunte était mère adoptive de M. 
B. Gaudiose Pepin dit Lachance, sellier, 
de cette vil!e rue Dalhousie.

Nos condoléance* à la famille.
R. I. P.

LE MONDE ET LA VILLE V98 Rue Wellington E4itl
:'î Pour l’annLe rév. Père Lacombe est arrivé 

du Nord-Ouest en celte ville, hier.
Sirop d’erable nouveau, 30c 

la pinte, chez I. A. Bavard.

Un jeune homme de la Pointe 
Gatineau, Napoléon Pelletier, s’est 
noyé accidentellement à Potsdam, 
N. Y., lundi.

Lundi soir, l’honorable Thomas 
White parlera, à la salle des ou
vriers, rue Rideau, sur le sujet 
suivant : u les intérêts des 
du Canada et le système actuel 
d'immigration.”

M. P. H. Chabot a acheté le bloc 
Gordon, rue Sussex, ou il transpor
ta sous peu son établissement de 
commerce.

On demande immédiatement, 
chez M. P. G. Auclair, rue Sparks, 
12 bonnes couturières pour la cou 
fection des pantalons.

M. Holton doit demander au gou 
vernement copie des accusations 
portées par les citoyens contre 
l’évaluateur Patterson, de la 
douane de cette ville, et le rapport 
du Percepteur à ce sujet.

La députation des marchands de 
nouveautés de Montréal a exposé 
ses demandes au ministre des 
finances qui a promis de les consi
dérer.

Un jeune homme de seize ans, 
fils de M. James Morton, de la 
septième co: cession de Tyendinega 
Ont., a été tué raide par la chute 
d’une branche d’arbre.

Un vieillard de 90 ans, Wra. 
Hearns, a été tué accidentellement 
par les chars, sur la voie du Grand 
Tronc près de Napanee.

Ltéchevin Desjardins est parti 
ce matin pour Québec, pour affaires 
concernant la colonisation du lac 
Témiscamingue.

Sirop d’erable nouveau, 30c 
la pinte, chez N, A. Bavard.

Cornichons de Richardson, de 
Toronto, garantis première qualité, 
vendus à 15 cents la pinte chez N. 
A. Bavard.

Mlle. Casselman a failli se noyer 
sur le chemin inondé par la rivière 
Rideau de l’autre côté du pont 
Cummings. Son cheval perdit 
pied, à un mauvais endroit, et elle 
fut précipitée à l’eau. M. Wolfe 
alla à son secours et la tira de ce 
mauvais pas. Elle en est quitte 
pour un bain désagréable.

Les échevins O’Keefe, Gordon, 
Gox et Laverdure, .du comité du 
feu, ont examiné, hier, l’échelle in
ventée par MM. Langevin et Thi
bault, de Québec. M. Langevin 
offne une échelle de cette nature 
pour S1500. Les membres du co
mité du feu feront rapport au con
seil de ville, à ce sujet.

M A. McArthur, de cette ville, 
s’en allait chez lui, mercredi soir, 
en longeant le canal, lorsqu’il fut 
assailli par un individu qui le 
frappa brutalement à la figure. 
Sans perdre contenance, notre ami 
donna à son assaillant un vigou 
reux coup de canne qui le mit à 
terre.

L’INONDATluN A NICOLET îPhotographies Cabinet.
De grands dégâts ont été cjusés 

par l’inondation dans !e comté de 
Nicolet. Dès le premier avril, la 
rivière Nicolet a commencé à se 
gonfler.

Au villag.- S te. Monique, un ma
gnifique pont fut emporté par la 
glace. La débâcle renversa aussi 
un moulin à carder, une boutique 
de voiturier, contenant plusieurs 
voilures d’été et d’hiver, une partie 
d’un moulin à farine, contenant 
environ 500 minois de grains, une 
chaussée, ainsi que tout le méca
nisme qui fait fonctionner 1’; que- 
iuc. Les pertes totales s’élèvent à 
plusieurs milliers de piastres.

N’ont pas leur égal.

Maison de Modes Parisienne
531 BCE SUSSEX,

Quatrième porte de la rue York.

2.00 la douzaine, et elles sont réellement 
bonnes.

Voyez nos

:

Bureai
W. A. ARMOUR I

Toutes sortes de Photographies ^ exécu, 
tées à des Prix qui convienneot à tous. Manufacturier et Importateur LIÜÉÊP

ÜüMOULURES POUR ENCA0BEMEN1
D’IMAGES, M HOIRS,

!m
De toutes les parties du Canada ouvriers

(Glaces de fabrique allemande et anglaise)
Tableaux à l’huile Anglais, Fran

çais et Allemands,
Aussi, toute« sortes de Peintures, 

Cadres en peluche, et de canevas 
pour tableaux.

LE» - MARCHANDISES SONT REN
DUES PAYABLES TANT LA 

SEMAINE OU LE MOIS.

Cadres, Albums, Statue5, 
Ouvrages Janonais. 

ABAT-JOUR

OttauBureau «les Examinateurs du 
Service Civil.

Ottawa, 17 mars 188b.
T ES examens d’admission au service 
LJ civil commenceront à Halifax, N.-E., 
Sainl-Jean, N.-B., Charlottet wn, I. P. E , 
Québec. Montréal, Ottawa, Kingston, To
ronto, Hamilton, London, Winnipeg et 
Victoria, G B., mardi, le 1 le jour de mai, 
à 9 heures a.ra. Des formules de demande 
seront fournies par le soussigné jusqu’à 
lundi, le 18e jour d’avril, et elles devront 
être renvoyées dûment remplies pas plus 
t rd que vendredi, le 30 du même mois.

P. LESUEUR, 
Commissaire et Secrétaire.

iLES FAITS DU JOURDe fantaisie, faits à ordre, au plus 
court délai.

Venez voir nos Curiosités Mécaniques. La Ch 
nuit, hi< 
bills ont 
troisiènu 
beaucoti] 

M.Ort 
de privili 
du Globe

M. Joseph Sheyhn a été élu pré
sident de la chambre de commerce 
de Québec.

M. Frye a été élu président de la 
compagnie des mines d’or de la 
Beauce.

Il est probable que la radinerie 
de sucre de la Nouvelle Ecosse re 
prendra ses opérations prochaine
ment.

TEMOIGNAGE

Mercredi, à l’hôtel de ville de 
Toronto, ie lieutenant-gouverneur 
d’Ontario a présenté au Lieut.-Col. 
Otter une adresse signée par six 
cents citoyens pour reconnaître les 
services rendus par ce militaire à 
Toronto et au pays, dans ses rap
ports avec notre milice.

IMAGES ENCADREES AU PRIX DES 
MANUFACTURES.

Venez me faire une visite,
Ipargrneree an moine de 
10 K 25 par cent.

Vis-à-vis les édifices du Parlement.

N. B.—Je vendrai aux marchands les 
moulures, cadres, pointures, miroirs, cane
vas pour tableaux et toutes les plus ré
centes nouveautés du commerce de pein
tures aux prix de Montréal et Toronto.

W. A. ARMOUR,
483 rue Sussex.

lil. Labe Ile,Al) PAKI.EMEVT
Huissier de la Cour Suprême, B t 

RUE HUIT l N y IA, 
HULL-

LA Q1M. Tupper présente un bill pour 
incorporer la compagnie du chemin 
de fer de la vallée du Columbia.

En réponse à M. Weldon, l’hono
rable M. l’ope dit que demande a 
été faite par la compagnie du che 
miu de fer de Témiscouata d’un 
subside pour un chemin de fer 
d’Edmundston à la Rivière du 
Loup ou à la Rivière Ouelle, mais 
qu’il n’y a eu encore aucune action 
de prise.

Le MU de séduction de M. Charl 
ton est référé à un comité spé
cial.

UN MEDECIN MORT DE LA 
RAGE M, Chi 

hier soir, 
sur les r< 
Il voulaii 
cations p 
mérite c 
Gladstoni 
de révéla 
voir être 
Chamber 
par le se 
ne pouvi 
devant la 

Il fait 
mier mil 
principal 
des men 
ment im[ 
droit des 
don au ci 
et l’auto 
parlemen 
tières qui 
soustraite 

M. Cha 
l’Irlande 
eût maint 
et donn< 
irlandais 
voter pou 
simple d> 
lande que 
de gouv 
dant qui 
des plaii 
complicat 

Le mar 
élevé con 

M. Johi 
l’Irlande, 
et Lord 
journeme 

11 est p: 
sera close

Ottawa, o7 '' '
M. Guillaume Dresse, fabricant 

de chaussures de Québec, a sous
crit $1000 pour la nouvelle école 
des Frères.

encore deLa rage vient 
faire une nouvelle victime aux 
Etats-Unis. Un jeune médecin 
de Baltimore, le docteur Brinton 
Warner, est mort hier en cette 
ville, de celle terrible maladie.

Le jour de Noel, le docteur War
ner avait ramassé dans la rue un 
petit chien qui venait d’être écrasé 
par un- voiture, et l’avait emporté 
chez lui pour le soigner.

Pendant le trajet le chien l’avait 
mordu ; mais, arrivé chez lui, le 
médecin avait cautérisé sa blessure 
et il n’avait pas attaché d’autre im 
portance a l’incident. Ces jours 
derniers cependant le docteur 
Warner a élé pris de la rage et il a 
succombé, mercredi, dans d’horri 
blés convuls

ON DEMANDE POUR LE TEMPSUn garçon pov r porter les paquets et un 
apprenti coutur.er, chez C. Gagné et Cie. 

8 avril
DU

(! ARBMË MUITM. Stevenson, le commissaire de 
Québec à l’exposition de Londres 
dit que l’espace alloué au Canada 
se remplit rapidement.

Dr J. XTOLX2?
Réduction < xlraor<lin!«irv8Ur 

tau# le* effetx «l’epiceries et 
sur le poisson #peciui*iuent.

Hareng frais, 1 ■ ts. par doz.
Hareng salé, 15 cts. par doz.
Morue No. t, 3 cts. par lb.
Saumon No. 1, 6 cts. par lb.
Maquereau, 15 ci s. pur doz.
Molasse. 10 cts. la finie.
Sirop, 10 cts. la pinte.
Excellent thé, de 15 à 25 cts. par lb.

A la Maison d’Enargne,
Coin des rues Dalhousie et Murray.

N. A. SAVAHD, Prop.

CHIRURGIEN - DENTISTE,
Elève du Collège Dentaire de Philadel

phie, licencié pour la Province de Qué
bec, et diplômé du “ Royal Col

lege of Dental Surgeons” 
d’Ontario,

Coin des rues Rideau et Sussex.
Heures de bureau 

5 avril 1886—la.

Les arbitres du parc des chûtes 
Niagara ont réglé les affaires de la 
propriété Davis et de trois autres 
propriétés moins importantes. 9 à 5.La Chambre se forme en comité 

sur les résolutions de M. Orton con
cernant l’établissement de banques 
agricoles. M. Orion explique Vim 
portance de c<s banques et les ser 
vices qu’elles rendraient aux classes 
agricoles.

M. McLelan dit que le gouverne
ment n’a pris aucun parti sur ces 
résolutions, et il est d’avis qu’on 
les soumette à l’étude du comité de 
banques et du commerce.

M. Mills croit que les résolutions 
ne sont pas praticables.

M. Hesson se déclare en faveur 
du principe du bill : il prétend que 
la circulation de ces banques de-1 
vrait être sous le contrôle direct 
du gouvernement et qu’on ne de
vrait pas leur donner le pouvoir 
d’émettre des billets pour circula
tion.

e Mercredi était le dix-huitième 
anniversaire de l’assassinat de l’ho
norable Thomas D’Arcy McGee, 
sur la rue Sparks, en cette ville.

La révérende sœur Marie de Bon 
secours, née Aurélie Giroux, vient 
de mourir à l’hospice du Sacré 
Cœur, Québec. Elle avait été onze 
ans en religion.

Les volontaires qui, durant la 
campagne du Nord-Ouest, ont dé 
sérié leur poste au fort Prescott 
seront prochainement jugés par 
une cour martiale à Kingston.

Dr ALFRED SAVARions. Bureau :

NO. 376, RUE CUMBEBLA20.00 EN OR Ancienne résidence du Dr Prévost 
Ottawa, '“aiUn prix en or de $20 sera donné 

à la personne qui fera l’achat ou 
les achats les plus considérables 
(argent comptant), du 29 courant 
au 17 avril prochain. Cette per 
sonne gagnera, outre ce présent, 
35 pour cent sur l’argent dépensé. 
Chez P. H. Chabot, 518 rue Sussex.

Les noms et les adresses des 
des acheteurs seront entrés dans 
un livre, et les $20 seront accordées 
le 19 avril à la personne qui aura 
acheté pour le plus fort montant 
durant la période de la vente.

w MERS GA NAD1SNS 
1 RESuR DES “DYSPEPTIQUEA VIS est par le présent donne quen 

Compagnie du Chemin de Fer Carie 
da Atlantique fera application 
ment du Canada, à sa prochaine 
pour obten r un Acte l’autorisant à ten-, 
dre sa voie ferrée jusqu’aux chantiers des 
marchand? de bcis en ou près de la Cité 
de Hull, et aux Flatts des Chaudières en 
la Cité d’Ottawa, aussi à émettre des dé- 
bentures hypothécaires pour une somme 
plus considerable que celle 
son incorporation, à prolong 
accordé pour compléter le dit chemin et à 
amender son Acte d’incorporation et la 
Cédule qui l'accompagne de manière à 
insérer le mot “ et ” au lieu de “ ou ” par 
tout où ce dernier mot apparait dans les 
lignes 39 et 40, page 20 de la dite Cédule 
telle qu'imprimée dans les Statuts 
ailleurs.

au Paalé 
session Uette préparation guérit, 

la Dyspepsie des Tuberculeux ou poitri 
naires, les indigestions, les Névralgies, les 
Débilités générales, les maladies du Foie et 
des Reins, les hydropisies et les Ithuraatis

Préparé par le
Dr N. LACEBTE,

Lévis, P.
stipulée par 
zer le delai

Prix : 30 cts la bouteille.
En rente chez les pharmaciens 

dtpôt chez
ELZEAR ALARïE,

71 rue Bolton, OttawaUn projet de loi pourvoyant au 
paiement d’une allocation annuelle 
aux députés vient d’être présenté à 
la Chambre des Communes d’An 
gleterre, par MM. Spensley et La 
bouchère. Le salaire proposé des 
députés serait de £300.

r,6ju illetl 884INDUSTRIE LAITIÈRE

AVIS.Le comté de Chicoutimi renfer
me 13 paroisses dont 6 possèdent 
10 fromageries et une fabrique de 
beurre. Cinq de ces fromageries 
n’existent que depuis l’été dernier 
et n’ont pas encore pris les déve
loppements auxquels on s’attend, 
car il est reconnu qu’un tiers des 
cultivateurs seulement a fourni du 
lait aux fabriques. Cependant le 
beurre et le fromage de ces établis 
sements ont rapporté aux patrons 
la somme de $30,800.00.

A. W. FLECK,
Sec-Très, de la dite Compagnie 

Ottawa, 6 Janvier 1886.M. Charlto : est tout à fait opposé 
au projet, comme à toute tentative 
de remplacer les paiements en es
pèces par un cours national. Il 
fait voir les dangers de ces ban
ques et rappelle les désastres finan
ciers causés par les faillites de 
deux banques de cette nature, l’une 
établie en Angleterre au dix septiè
me siècle, Vautre établie par George 
Law, en France, au siècle dernier.

M O’Brien est aussi contraire au

DES SOUMISSIONS cachetées adressées 
au soussigné, et portant la suscription 
“ Soumission pour Approvisionnements 

Sauvages,” seront reçues à ce bureau 
jusqu’à midi de MARDI, le 20 AVRIL, 
1880 pour la livraison pendant l’exercice 
expirant le 30 juin 1887 des pprovisionne- 

dvoits payés, à

Madame Thomas Byfleld
née DUMOUCHEL,

147 Rue Sparks Ottawa.
: La compagnie du chemin de fer 

Pacifique Canadien est tellement 
satisfaite des élévatenrs qu’elle a 
fait construire à Montréal, qu’elle 
se propose d’en construire de sem
blables à Toronto On a déjà pris 
les arrangements préliminaires.

ipirant ie du jui
ments des Sauvages, tous droits payés, à 
divers endroits au Manitoba »t dans les 
Territoires du Nord-Oùest. Ces 
sionnements consistent en farine, fa*rd sé 
ché, bœuf, épiceries, munitions, ficelles, 

uments ara

I approvi- 
fard sé-

Modes Parisiennes, dernier goût, grande 
variété de eàapeeux d’été. Notre assorti
ment qui vient d’arriver at des plus com
plets.

bœufs, vaches, taureaux, 
toires, outils, etc., etc

tir des formules de sou- 
ils relatifs ù ces appro- 

dates des. livraisons, 
etc., en s'adressant au soussigné, ou au 
Commissaire des Affaires des Sauvages à 

Bureau des Sauvages, Win-

mission et 
visionnemonts, les LE G-Dame Thomas Byfleld.TERRIBLE SUICIDE

siAU BON MARCHE
Un affreux suicide a eu lieu, ces 

jours derniers, en cette ville. Jus
qu’à hier les détails de cette effra 
yante tragédie ont été cachés au 
public, mais la police fini par dé
couvrir le crime infâme qui a jeté 
le oublie d’Ottawa dans la conster
nation. Depuis plusieurs jours on 
remarquait les va-et-vient d’une 
famille qui habite une maison sur 
la rue Sussex. Après plusieurs re
cherches la police a découvert qu’un 
jeune uiomeau, dont on ignore le 
nom. avait résolu de construire 
son nid avec de la ficelle, malgré 
l’opposition de ses camarades, 
dans le camp, et en voulant se sau
ver de ses assaillants, le jeune moi, 
neau s’est trouvé pendu par le cou, 
et il y est encore. C’est en face du 
magasin de M. P. H. Chabot, No. 
518 que s’est passé ce triste draine, 
et ceux qui n’ont pas encore donné 
leur mesure pour un bel habille
ment du printemps, feraient bien 
d’aller aussitôt que possible visiter 
le magasin, de ce monsieur, où les 
marchandises se donnent pour la 
moitié du prix. Profitez-en, car le 
temps est court Chapeaux, chemi
ses, habillements complets, bas, 
mouchoirs, cravates, etc., etc. Les 
effets se vendent à des prix ridi
cules.

Régir., ou au
tes aoumiasiona peuvent être faites pour 

chaque catégorie d’effets (ou pour une par
tie de chaque catégorie d’effets) séparé
ment, ou pout tous les effets mentionnés 
dans la liste.

Les résidents du faubourg Saint 
Jean, Québer, ont souscrit jusqu'au
jourd’hui la somme de $1,049 pour 
contribuer aux démonstrations qui 
seront faites à l’occasion de l’éléva
tion de Mgr Taschereau au cardi 
nalat.

projet de M. Ortou, comme voulant 
faire des agriculteurs une classe à 
part

Toujours en mains le meilleur 
choix de livres d'images, de Chape
lets de Statues, et d’arlicle religieux 
vendus à bon marché chez

P. C. GUILLAUME,
455 Rue Sussex.

Nor..—Afin de faire place aux 
nouvelles marchandises du prin
temps, une réduction de dix par 
cent, sera faite s ir toutes les achats 
d’objets de fantaisie.

Le Cour 
les idées 
du gouve; 
vince de (

Le cabi 
honnête, 
une trans 
véreux, v 
Point de 
point d’es 
b'ii-s No 
qui admn 
province ; 
tentent p 
le trésor, 
devoir qi 
conduite, 
du devoir 
rite qu’oi 
précier, s 
notre glc 
taire.

Lé gou 
un gouvei 
ménager < 
n’a pas à 
pillage et 
traire, noi

KIDNEY-WORT
M. Orton défend vigoureuse 

ment ses vues, il nie que le cours 
créé par ces banques soit inconver 
sible. Le contraire est vrai. Les

Opère des Cures , 
MERVEILLEUSES TmWïttâi

DES *
Maladies des Rognons 9 
Des Affections du Foie
Perce qu’il agit à 1» fols ear le FOIE, iee 

INTESTINS et les ROGNONS. 
Parcequ’il débarrasse le système des hu

meurs viciées qui produisent des maladies des 
rognons et des voies urinaires, des maladies 
bilieuses, la jaunisse, la constipation, les hé- 
mnrrboïdos. le rhumatisme, la névralgie, les 
affections nerveuses et toutes les maladies 

uelles les fe 
tm-CECI EST BIEN DÉMONTRÉ^

IL OÜÉR1T INFAILLIBLEMENT
N8TIPATION, lea HEMOR- 
RHOIDE3 et le RHUMATISME 

fonctionner libromeat tous les 
organes,

PURIFIANT AUSSI LB SAIO
et donnant au

Chaque soumission devra être accom. 
gnée d’un chèque accepté par une banq 
canadienne, payable au surintendant gé
néral des affaires des sauvages, pou 
moins cinq pour cent dn montant des sou- 

issions pour le Manitoba et les Ter- 
toires du Nord-Onest, lequelchèque sera 

confisqué si le aoumiss oenaire refuse de 
signer le contrat sur demande de ce faire, 
ou s’il n’accomplit pas le service entre
pris. Le chèque sera remis si la soumis
sion n'est pas adoptée.

Puè

banques malheureuses, dont a parlé 
M. Charlton, n’ont failli que parce 
qu’elles ont fait des spéculations 
malhabiles : elles n’ont pas dû 
leurs malheurs au vice de leur sys 
tème. Des banques de la nature 
de celle qu’il veut établir existent 
dans presque tous les pays, oit elles 
produisent de bons effets.

MM. Casey, Bergerot. et White 
(Renfrew), se montrent fort opposés 
au projet de loi.

La Chambre en général lui 
refuse ses sympathies, car la troi
sième clause mise au vole ne re

Un bateau contenant deux pê
cheurs mûris et deux autres mou
rants d'épuisement est venu à terre 
à Vile Gjyon, Cap B doit, mer 
credi. Les malheureux avaient 
perdu leur vaisseau au Grand 
Banc, et étaient à la merci des 
vagues depuis huit jours.

Il y a sur le quai de la douane 
l’une des plus belles cargaisons de 
bois qui aient été vues à QuébiC 
Elle se compose d’érable et de mé- 
rister, et doit être expédiée à Tou
lon, a l’ouverture de la navigation, 
par M. Wagner qui a acheté ce 
bois à Saint Raymond. M. Wagner 
a exoédié en Franc;, l’an dernier, 

un chargement de semblable bols, 
qui lui a rapporté de jolis bénéfices.

Avis aux Mères—Le Sirop Cal
mant de Madame Winslow devrait 
toujours être employé lorsque les 
enfants font leurs dents. Il soulage 
tout de suite le petit être souffrant; 
il produit un sommeil naturel, 
tranquille,en enlevant les douleurs 
de l’enfant, et le petin chérubin 
s’eveille aussi frais qu’un bouton 
de rose. Ce sirop est agréable au 
goût. Il calme l’enfant, adoucit les 
gencives, chasse toute souffrance, 
éloigne les vents, régularise les 
intestins, et est le milleur remède 
connu pour la diarrhée provenant 
soit de ce que l’enfant fait ses dents, 
soit d’autre cause. Vingt-cinq cents 
la bouteille. Assurez vous, et de
mandez le “ Sirop Calmant de Ma- 
dame Winslow, ” et n’en prenez pas 
d’autre, sorte.

Lits soumissionnaires sont requis de faire 
la somme totale de la valeur en argent des 
affaires qu’ils offrent de fournir, car 
eela leurs soumissions ne seront 

jidérations.
aque soumission devra, en sue de la 

signature du soumissionnaire, porter la si
gnature de deux cautions jugées suffisante* 
par le département, pour garantir l’execu
tion du contrat.

Dans tous les cas 
rait que partiellement par voi 
entrepreneurs devront faire d 
ments convenables pour que 
sionnements soient expédiés c 
des stations de chemins 
nation dans l'entrepôt 
an point de livraison.

Le département ne s’oblige pas d’accep
ter la plue basse ni aucune des sonmissieas.

L. VANKOÜGHNET, 
Seus-iuriutendant Général des 

Affaires uee Sauvages 
Dipt, des Affaires des Sauvages, 1 

Ottawa, 3 mars, 1884 j

mmes sont sujettes.

point pri-
^haLA CO 

En faisant

système sa vigueur normale 
chanter la maladie. 

MILLIERS DE CAS 
graves de ces maladies ont M sou
lagés et, en peu de tem 

RADICALEMENT OU 
Paix, $1, sous forme liquide ou en poudre.

En vente cbes tousles pharmaciens.
On envoi le remède en poudre par la malle. 

Welli, Rlefc.r4.nn * Ole., Burllnrton. VL 
Envoyer un timbre et vous reoevres un 

Almanach pour 1884.

où le transport nese fo
ie ferrée, les 
es arrange
as aoprovi- 

sans retards 
leur desti-

DES
les plus

EHIS.
du gouvernementX cueille que 18 voix contre 54. 

Finalement le comité rejette le
bill.

KIDNEY-WORTM. Orton en présente alors un 
nouveau, à l’effet de donner cer- HEM


